
 

 

ELABORATION DU PLAN LOCAL DôURBANISME 

INFRACOMMUNAUTAIRE (PLUi )  

SOULE-XIBEROA  

 

 

Rapport de 

Présentation  

  
1.3 Diagnostic paysager 
(version arrêt du projet au conseil communautaire du 6/12/2025 ) 

 
  

S
O

U
L
E

-X
IB

E
R

O
A

 |
 A

M
IK

U
Z

E
 |
 S

U
D

 B
A

S
S

E-N
A

V
A

R
R

E
 |
 L

IT
T

O
R

A
L
/L

A
B

O
U

R
D

 O
U

E
S

T
 |
 

R
É

T
R

O
 L

IT
T

O
R

A
L
 /

 L
A

B
O

U
R

D
 E

S
T

 
 



 

 

Table des matières / 
 
Table des matières / ................................ ................................ ...............................  2 
PRÉAMBULE ................................ ................................ ................................ .........  3 
Contexte de lô®tude ................................ ................................ ............................  3 
Le territoire du PLui Soule-Xiberoa ................................ ................................ ......  3 

Analyse paysagère ................................ ................................ ...............................  5 
Paysage socle ................................ ................................ ................................ ....  5 
Les unités de paysages ................................ ................................ ....................  11 
Occupation du sol et typologie paysagère ................................ .........................  12 
Structures de motifs paysagers ................................ ................................ .........  24 
Analyse patrimoniale ................................ ................................ ........................  30 

Évolution des paysages ................................ ................................ .......................  39 
Évolution du socle boisé et agricole ................................ ................................ .. 39 
Paysage et changement climatique ................................ ................................ ... 46 
Évolution urbaine................................ ................................ .............................  48 

Conclusion ................................ ................................ ................................ .........  54 
Premi¯res pistes dôenjeux ................................ ................................ .................  54 
Approche thématique des enjeux ................................ ................................ ......  59 

GLOSSAIRE ................................ ................................ ................................ ........  73 
  



 

 

1- PRÉAMBULE 
 

1.1 Contexte de lô®tude 

 

La Communaut® dôagglom®ration Pays Basque a initi® une ®tude ç paysage et patrimoine » 
afin de nourrir des procédures et projets spécifiques tels que le SCOT Pays Basque Seignanx, 
les PLUI infra-communautaires et le Projet Parc naturel Régional Montagne Basque. 

Cette étude comporte notamment un diagnostic. Ce diagnostic se compose de la manière 
suivante : 

¶ Un diagnostic ¨ lô®chelle des 166 communes que compose le SCOT Pays Basque et qui 
associe les EPCI « Communaut® dôagglom®ration Pays Basque » et «  Communauté de 
communes Seignanx », 

¶ Un diagnostic ¨ lô®chelle du projet PNR Montagne Basque portant sur 111 communes 
de lôAgglom®ration, 

¶ Des diagnostics spécifiques pour chaque procédure PLUI engagée par les deux 
intercommunalités, 

¶ Des fiches typo-morphologiques afin de mieux appr®hender lôorganisation urbaine des 
villes et villages ainsi que les logiques de développement, 

¶ Des fiches par unit®s de paysage afin de faire lien avec lôAtlas des paysages du 
Département Pyrénées-Atlantiques tout en proposant des spécificités locales et 
territoriales. 

 

Par arr°t® pr®fectoral du 4 mai 2020, la CAPB a la possibilit® dô®laborer ¨ terme cinq plans 
locaux dôurbanisme infra-communautaires sur lôensemble du territoire de la CAPB. 

 
1.2 Le territoire du PL Ui Soul e-Xiberoa  

 

Conform®ment ¨ lôarticle L.153-8 du code de lôurbanisme, le PLUi est ®labor® ¨ l'initiative et 
sous la responsabilit® de la Communaut® dôAgglom®ration Pays Basque comp®tente en matière 
de plan local d'urbanisme, de document d'urbanisme en tenant lieu et de carte communale 
depuis le 1er janvier 2017. 

 

Le périmètre  du PLUi « Soule-Xiberoa » est appelé à couvrir 36 communes, à savoir : Ainharp, 
Alçay-Alçabéhéty-Sunharette, Alos-Sibas-Abense, Arrast-Larrebieu, Aussurucq, Barcus, 
Berrogain-Laruns, Camou-Cihigue, Charritte-de-Bas, Chéraute, Espès-Undurein, Etchebar, 
Garindein, Gotein-Libarrenx, Haux, LôH¹pital-Saint-Blaise, Idaux-Mendy, Lacarry-Arhan-
Charitte-de-Haut, Laguinge-Restoue, Larrau, Lichans-Sunhar, Lichos, Licq-Athérey, Mauléon-
Licharre, Menditte, Moncayolle-Larrory-Mendibieu, Montory, Musculdy, Ordiarp, Ossas-Suhare, 
Roquiague, Sainte-Engrâce, Sauguis-Saint-Etienne, Tardets-Sorholus, Trois-Villes, Viodos-
Abense-de-Bas  

 



 

 

 

  

P®rim t̄re PNR

P®rim t̄re SCoT

P®rim t̄re PLUi

P£RIMĈTRE DE PROJETS

PLUi Soule



 

 

2- Analyse paysagère  
 
A. Paysage socle  

 
La premi¯re analyse paysag¯re passe par lôanalyse du socle g®ographique 
dôinscription du territoire du PLUi Soule-Xiberoa. Elle permet de se rendre compte 
de ce qui compose et constitue la «  charpente paysagère  è, côest-à-dire sa 
charpente naturelle structur®e par lôeau, le relief, son sous-sol , et permettra de 
mieux comprendre l'organisation de ses composantes bâties, cultivées et 
naturelles.  

 

La Soule est limitée par : 

¶ au nord par le gave d'Oloron la séparant du Béarn; 
¶ à l'est par la vallée de Barétous (Béarn); 
¶ au sud par la vallée de Salazar en Navarre (Espagne) ; 
¶ à l'ouest par la Basse-Navarre. 

 

La Soule peut être délimitée en trois zones géographiques distinctes : 

¶ la Basse-Soule au nord, compos®e dôune plaine anim®e notamment autour de Mauléon; 
¶ le Massif des Arbailles ¨ lôest, 
¶ La Haute-Soule au sud, autour de Tardets, culminant à 2017m au pic d'Orhy et entaillée 

par les gorges de Kakuetta. Le massif de la Madeleine surplombe l'entrée de la Haute-
Soule. 

 
1. Relief et hydrographie  : une lecture paysag¯re par lôeau et lôaltitude 

 

Le territoire du PLUi de la Soule est bordé par la vallée de Barétous à lôEst, le pic dôOrhy 
(2017m) au Sud et la fin du massif des Arbailles ¨ lôOuest. Il sôinscrit dans un paysage entre 
montagne basque et les collines pâturées et cultivées, sur le bassin versant du Saison, dans 
un relief complexe qui offre une grande déclinaison de motifs.   

Au Nord, on y retrouve des formes douces et ondulées soulignées par une végétation 
abondante. Au Sud, quand on se rapproche de la montagne, le relief sôintensifie, les pentes 
sont plus abruptes et des gorges profondes et vertigineuses se dessinent, sculptées par les 
gaves. Le monde souterrain est caractéristique de ce territoire, avec des formations 
géologiques singulières (karsts des Arbailles et de La Pierre-Saint-Martin) ; des gorges étroites 
et profondes (Haute Soule) ; des grottes parfois gigantesques (La Verna en Haute Soule). Les 
sommets sont nombreux sur la moitié Sud du territoire, notamment à partir de la commune 
de Tardets. 

Excepté sur le massif des Arbailles, le réseau hydrographique est conduit par la rivière du 
Saison et ses affluents. Tumultueux, il descend directement des montagnes en développant 
une énergie avantageuse que les hommes ont rapidement exploitée sous la forme de moulins, 
de barrages ainsi que de petites industries. Traversant le paysage du Nord au Sud, il a forgé 
et accompagné le relief des versants abrupts aux espaces collinaires au nord. Le bassin versant 
du Saison constitue ainsi lô®l®ment central de ce territoire. Ce réseau hydrique dense couplé à 
la topographie donne lieu à des paysages singuliers et remarquables : les versants des 
montagnes donnent naissance à des perspectives visuelles et paysagères profondes.  

https://fr.wikipedia.org/wiki/Gave_d%27Oloron
https://fr.wikipedia.org/wiki/B%C3%A9arn
https://fr.wikipedia.org/wiki/Vall%C3%A9e_de_Bar%C3%A9tous
https://fr.wikipedia.org/wiki/Vall%C3%A9e_de_Salazar
https://fr.wikipedia.org/wiki/Communaut%C3%A9_forale_de_Navarre
https://fr.wikipedia.org/wiki/Espagne
https://fr.wikipedia.org/wiki/Basse-Navarre
https://fr.wikipedia.org/wiki/Basse-Soule
https://fr.wikipedia.org/wiki/Maul%C3%A9on-Licharre
https://fr.wikipedia.org/wiki/Haute-Soule
https://fr.wikipedia.org/wiki/Tardets-Sorholus
https://fr.wikipedia.org/wiki/Pic_d%27Orhy
https://fr.wikipedia.org/wiki/Gorges_de_Kakouetta


 

 

Les rivières au plus près de leur source ont toujours fait l'objet d'une charge symbolique et 
dôun attachement tr¯s fort pour les habitants des montagnes basques et particuli¯rement en 
Soule. Elles constituent en quelque sorte des archétypes fondamentaux de leur paysage. Le 
gave de Larrau et l'Iraty prennent naissance au pied du Pic des Escaliers. Le gave de Sainte-
Engrâce prend sa source sous le pic d'Issarbe et s'associe au gave de Larrau à Licq pour former 
le Saison.  

Plus bas et bien distinct, le cours dôeau le Lausset irrigue la vall®e associ®e aux communes de 
Cherraute, LôH¹pital Saint Blaise afin dôalimenter le gave dôOloron. 

Les torrents aux eaux claires et rapides irriguent les vallées habitées (Larrau, Sainte-Engrâce) 
avant de traverser les gorges étroites qui les relient aux vallées. Il y règne une atmosphère 
sombre et humide, qui en font un seuil singulier entre les vallées éloignées et les vallées plus 
basses en altitude. Elles sont alors bordées d'une route qui a nécessité la réalisation d'ouvrages 
d'art et de murs de soutènement. Les gorges de Kakuetta associées à une forêt humide sont 
par exemple des éléments remarquables du paysage Souletin et en font un élément touristique 
de première envergure pour le territoire.  

La place de lôeau et la g®ologie des lieux est aussi r®v®l®e par la multiplicit® de grottes 
souterraines dont la plus importante est ouverte au public, la grotte de la Verna ( sur les 
communes de St Engâce et La Pierre St Martin). 

On peut signaler par ailleurs que les eaux plus vives des gaves de Larrau et de Sainte-Engrâce 
sont exploitées depuis les années 1920 pour produire de l'électricité (installation de l'usine de 
la SHEM à Licq en 1927). 

 

 
 



 

 

 
Vue sur le Saison au niveau de Tardets (Delcampe.net) 

 

 
 Socle topographique et sommets sur le territoire (Bdtopo, OCS 2020, Audap, atopia) 

 



 

 

 
 

 
Perception du socle topographique, Soule (atopia) 

 

 

 

 



 

 

Le socle hydrographique et les bassins versants du territoire (RPG Bassin Versant, OCS 2020, 
Bdtoo) 

 

 
2. Une composition du sol support de lôhistoire du territoire 

 

 

La formation actuelle du socle du territoire est issue dôune mer peu profonde qui, il y a 180 
millions dôann®es, a lentement recouvert la région avant de déposer des calcaires, comme 
dans les grottes dôOxocelhaya et des Arbailles. Il y a 100 millions dôann®es, les blocs ib®riques 
et européens se sont éloignés, creusant un sillon et provoquant des avalanches sous-marines. 
Elles ont déposé des sédiments appelés flyschs, une alternance de couches de calcaires, de 
calcaires marneux et dôargiles. Cette roche sôest form®e par lôaccumulation des d®p¹ts de 
glissements de terrain sous-marins se produisant sur les flancs de bassins marins qui existaient 
alors à la place des Pyrénées actuelles.  

La complexit® de cette composition a longtemps ®t® une ressource dans lô®conomie locale du 
territoire. Le minerai de fer présent dans le secteur montagne  (Larrau) a été longuement 
exploit® sous forme de petites mines mais aussi les exploitations plus anciennes dôor, de cuivre 
et dôargent constituent un patrimoine arch®ologique important mais tr¯s discret. Le sol a ®t® 
et est encore exploité pour ses matériaux de constructions. En Soule, on retrouve dôimportants 
gisements de sables et graviers le long du Gave, mais aussi du calcaire pouvant servir à de la 
pierre de taille en haute montagne et sur le massif des Arbailles. Les extractions actuelles sont 
tournées vers de calcaire et les ophites.  

Une alternance de roches dures et tendres (Cf carte sur la géomorphologie ci-après) 



 

 

La composition géomorphologique du sous-sol sur le territoire oscille entre une composition 
dôalluvions, de sables, de marnes dans les zones vallonn®es et des secteurs rocheux de 
calcaires, de schistes, de gneiss et de grès donnant les formes actuelles au relief entre des 
zones basses aux roches modulables tendres et des zones hautes aux roches dures très 
présentes en montagne et sur les secteurs vallonnés du territoire.  

Dans la montagne basque, la formation géologique correspond à une alternance de diverses 
roches dures, de différents schistes notamment, donnant au relief cette alternance de 
sommets. Enfin, la présence du flysch entre le Sud et le Nord du territoire expli que les 
vallonnements. 

 

 

 



 

 

 
 

 
B. Les unités de paysages  

 

LôAtlas des paysages des Pyr®n®es Atlantiques a fait lôobjet dôune actualisation entre en 2020- 
et 2022. De nouvelles unités ont été déterminées au regard de critères plus enclins à 
repr®senter les dynamiques territoriales et en sôappuyant davantage sur les points dôint®r°ts 
culturels et topographiques. Le premier atlas de 2002-2003 sôappuyait sur des crit¯res 
historiques et sur des crit¯res physiques tels que la topographie, lôhydrographie, lôoccupation 
du sol.  

Ces unités ont ét®ʋ choisies en fonction de plusieurs critères croisés, différents en fonction de 
chaque unit®. Il nôy a pas de logique univoque ¨ la d®termination des unit®s, mais une certaine 
souplesse pour pouvoir intégrer notamment de grandes évolutions en cours qui font sens pour 
les habitants et les acteurs. 

Le territoire de la Soule sôinscrit sur six unit®s paysag¯res identifi®es par lôAtlas des paysages :  

¶ Lôunit® paysag¯re «  Les Milles collines et sommets pastoraux  » , qui occupe la 
majorité du territoire. Elle se caractérise par des vallées habitées, relativement plates 
et cultivables, combl®es par des prairies cl¹tur®es de piquets dôacacias qui contrastent 
avec les grandes fougeraies sur les pentes. ê lôautomne, ces pentes se colorent de 
l'orange, du marron et du violet de la foug¯re, de lôajonc et de la bruy¯re.  
 

¶ Lôunit® paysag¯re «  Les Grand es hêtraies et hautes estives  » , qui sôinscrit sur les 
hauts reliefs, marquée par de grands boisements de hêtraies, des repères altitudinaux 
importants. 
 

¶ Lôunit® paysag¯re «  Les coteaux composites  », présente au nord-Ouest du 
territoire, qui se caractérise par un paysage collinaire, dont les crêtes sont valorisées 
par des parcelles clôturées et par des talwegs humides. 



 

 

 
¶ Lôunit® paysag¯re «  Pays des neiges  » , qui correspond à des paysages à plus de 

1500 mètres dôaltitude. Il sôagit principalement de sapini¯res, de hêtraies et de hautes 
estives. Lôhabitat et les constructions y sont rares.  
 

¶ Lôunit® paysag¯re «  Lôentre-deux gave  » , constituée de petits coteaux entremêlés, 
forestiers et/ou agricoles aux pentes marquées, en grande partie occupés par de la 
monoculture de maïs. 

¶ Lôunit® paysag¯re «  Camous et Ribière  »  est représentée sur le territoire par la 
vall®e du Saison. Cette vall®e est plate et sôapparente ¨ une plaine.  

 

 
 

 

 

 

Occupation du sol et typologie 
paysagère  
 



 

 

La nature de lôoccupation du sol et son appropriation par lôhomme d®termine de 
fait des typologies paysagères spécifiques, avec des fonctions et des 
caractéristiques très contrastées  : agricole, forestier, urbain, etc. Cette analyse 
permet de définir des types de paysages, communs et transversaux aux différentes 
unités paysagères.    

 
 

1.  Le paysage naturel et végétal  
 

 

Le socle végétal constitue un des piliers de lôidentit® du territoire Pays basque, notamment par 
lôutilisation des ressources naturelles quôil procure, remarquables, voire exceptionnelles.  

Ce socle est dense et diversifié sur territoire  gr©ce ¨ la pr®sence dôun relief mouvement®, 
permettant ¨ la v®g®tation de sô®panouir sans craindre une quelconque action de lôhomme (Cf. 
carte : occupation associée à la biodiversité). On distingue deux grandes occupations : 

- Sur la moitié Nord, les milieux correspondent principalement à des prairies fauchées et 
des prairies pâturées principalement. Certains espaces sont également occupés de 
surfaces herbacées hautes indéterminées, particulièrement sur les espaces en pentes. 

- Sur la moitié Sud, la végétation correspond à des forêts essentiellement, mature, 
naturelle ou semi-naturelle ou indéterminée. Deux autres végétations sont principales : 
herbacée hautes indéterminées et des plantations forestières indéterminées. La 
végétation indéterminée, herbacée, haute ou forestière, peut correspondre à des 
espaces en pentes qui se sont enfrichées de façon spontanée.  

Ainsi, les essences sont variées et les occupations sont très différentes en fonction des 
milieux : vallées, zones humides, vallons boisés, bocages, pentes de landes (Cf. carte :  
occupations et paysages verts et naturels p°10). La richesse végétale et les différents milieux 
peuvent °tre consid®r®s comme naturels ou au contraire r®sulter dôune s®lection artificielle 
(®levage, culture) et de lôaction mill®naire de lôhomme sur son milieu (bocages et prairies). 
Ainsi, les espaces tels que les prairies, les landes, les estives, les espaces en herbes, les 
v®g®tations dôaccompagnement des cours dôeau et les for°ts constituent des milieux 
bénéfiques pour la biodiversité et donc peuvent être considérés comme des « paysages 
naturels ». La partie Nord du territoire  sort un peu de cette impression dôabondance de 
v®g®tation avec lôapparition des grandes cultures de c®r®ale, qui ouvrent et banalisent les 
paysages. 



 

 

 

    
 

Occupations associées à la biodiversité (Carhab Biotop) 



 

 

  
Occupations et paysages verts et naturels (OCS 2020, Bdtopo) 

 

 

¶ Le paysage agricole  
 

Entre les deux pôles urbains de la Soule, Mauléon et Tardets, la plaine alluviale du Saison, 
large de 500 à 1000 mètres, présente un fond plat où la culture du maïs est prépondérante. 
Les pentes des versants du massif de la Madeleine qui sô®tend de lôEretzu jusquôau Chardeca 
sont densément boisées de feuillus. Le chêne y domine. Le gave occupe une place importante 
avec son cours sinueux, ses larges plages claires de galets et une végétation spécifique de 
saligue. Les villages sont groupés sur des terrasses, ¨ lôabri des inondations. La vall®e est 
marqu®e par une dissym®trie des versants. En rive droite, le versant (expos® vers lôouest) est 
lin®aire, uniforme, ouvert. Tandis quôen rive gauche (expos® vers lôest), il est irr®gulier, en 
plusieurs plans, avec des sommets arrondis. Côest une vall®e agricole ouverte, ¨ lôambiance de 
piémont pyrénéen vert et humide.  

 

Le territoire du PLUi comporte un paysage agricole très différent  du Nord au Sud : 

- Au Nord, les coteaux et plaines sont principalement exploitées par des espaces de 
prairies pâturées, quadrillées par le bocage, et par la monoculture de maïs dans la 
vallée du Saison.  

- Au Sud, lôagriculture de montagne est pr®sente sur les milieux ouverts, constitués de 
landes humides ou sèches, de pelouses ou de prairies. Ils sont entretenus 
principalement par les p©turages, les pratiques de la fauche ou encore lô®cobuage. Une 
grande partie des éleveurs de la «Basse Soule» transhument encore vers les hauts 
plateaux des Arbailles, de Larrau et Sainte-Engrâce. 

Cette mosaïque de milieux ouverts en montagne se décline en plusieurs occupations ayant 
une valeur patrimoniale et culturelle  :  



 

 

- Les landes, reposant sur des sols acides et humides, décomposées par des landes à 
fougères, landes à ajoncs, landes à bruyères...  

- Les pelouses, dominent essentiellement sur les secteurs d'estives, dominées par des 
espèces de graminées. Les caractéristiques des pelouses varient en fonction de la 
géologie, de l'altitude, de la pression de pâturage et du climat du site.  

- Les prairies, quant à elles, sont permanentes ou temporaires, et sont principalement 
présentes sur les espaces de replats, occupées par des ovins, bovins et porcins.   

Cette richesse et cette complexit® de lôoccupation du sol issue de traditions agropastorales est 
reconnues et protégées par des aires de production reconnues et protégées, notamment des 
IGP et des AOC (Ossau Iraty, Kintoé). 

Lôactivit® agricole et pastorale se ressent aussi au niveau du b©ti. Des b©tis sp®cifiques en lien 
direct avec les pratiques agricoles et pastorales 

 

 

 
          Paysages « alimentaires » (atopia)  



 

 

Paysage agricole (RPG, Bdtopo) 

 

 

¶ Les paysages forestiers  
 

Les forêts mixtes des zones de coteaux et les forêts d'altitude où le hêtre est très présent dans 
le paysage au Sud de la Soule, parfois dôorigine anthropique, parfois correspondant ¨ des 
peuplements naturels. Une partie de la forêt privée en Pays basque est inexploitée depuis plus 
de 50 ans. Ces forêts constituent des zones refuges pour la faune et la flore et conservent un 
haut niveau de biodiversit®. La composition des massifs pr®sente une vari®t® dôessences (pins, 
hêtres, sapins, chênes, feuillus, divers exotiques acclimatés). Le climat et la mosaïque des 
milieux colonisés par la forêt (coteaux, ravins, karst, berges, versants,) présentent une variété 
et une rareté de microhabitats pour de nombreuses espèces dont la flore et la faune 
endémiques.  

Les forêts associées au relief forment des paysages très différents (Cf carte sur le paysage 
boisé p°14) :  

La for°t est pour beaucoup compos®e dans le secteur de haute montagne dôune hêtraie-
sapini¯re. Elle est lôune des plus vastes for°ts dôEurope occidentale, avec 17 000 hectares entre 
les deux versants français et espagnol. En automne, les vues sont spectaculaires grâces à ses 
couleurs jaune et ocre.  Le h°tre est lôarbre dominant. Bien quôelle soit une for°t exploit®e pour 
son bois, son degré de maturité reste très élevé, (le bon degré de maturité d'une forêt indique 
que toutes les générations d'arbres, du jeune au sénescent, y sont représentées. C'est un 
facteur de richesse en biodiversité avec une grande diversité de milieux qui comprend, en plus 
des formations arborescentes, des zones humides comme des tourbières, des prairies 
montagnardes (estives). La for°t dôIraty poss¯de une excellente repr®sentation de 
lôexceptionnelle diversité des fleurs des Pyrénées 

 

 



 

 

Les stries bois®es et vallonn®es de lôEst du territoire, encadrant un syst¯me bocager dense. 

 
 

Les coteaux boisés de la vallée du Saison, entre les replats des plateaux et les plaines 
alluviales. 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

Les pentes boisées anciennement cultivées, marquant les lignes de crêtes (ici la RD918). 

 
 

Les versants boisés de la montagne au Sud. 

 
 
 

¶ Le paysage de lôeau 
 

Lôeau constitue une v®ritable dorsale sur le territoire , plus discrète en avale, et plus visible en 
amont où l'on trouve les grandes sources du Pays basque nord : les sources des Nives des 
Aldudes, de la Nive de Béhérobie, des Nives de Lecumberry, de la Bidouze dans les Arbailles 
et des gaves de Larrau et de Saint-Engrâce qui confluent pour former le Saison en Haute-
Soule. Ce socle du territoire était une grande ressource exploitée au XIXème siècle. 

Lôeau a historiquement contribué aux implantations urbaines du territoire et au développement 
industriel de la vall®e du Saison. Côest un ®l®ment cl®, une ressource ¨ valoriser et ¨ pr®server.  

 

 

 



 

 

Paysage boisé (RPG, Bdtopo, Bdforet) 

 

 

¶ Le paysage urbain  
 

Le paysage urbain de ce territoire est diff®rent selon le relief et la proximit® avec lôeau : 

- Lôimage domaine est celle dôun tissu urbain diffu et ®parse, déployé principalement le 
long des axes viaires et/ou égrené dans les paysages de bocages et de boisements.  
Les bourgs anciens se retrouvent pour la plupart en fond de vallée et de vallons, et de 
nombreuses maisons ponctuent les pentes.   
Ce tissu discontinu épouse et longe les courbes topographiques, sur les zones basses 
où la pente est peu présente.  
 

- Certaines zones urbaines forment des tissus denses et tenus, formant les centralités 
urbaines historiques de chaque commune. Ce tissu est particulièrement présent le long 
du Saison, entit® naturelle convoit®e par les populations pour sa proximit® ¨ lôeau et 
ses plaines alluviales riches et facilement cultivables. Le tissu est continu le long du 
Saison, avec quelques espaces de respirations verts, mais créant une confusion au 
niveau des seuils urbains, peu perceptibles et lisibles dans le paysage. 
 

- Certaines constructions sont propres au secteur de la montagne, caractérisées par la 
pr®sence dôun habitat dit en ç quartier è constitu® dôhabitations et de fermes sur les 
zones basses (Cf photo aérienne de Sainte-Engrâce) et de bordes et des cayolars sur 
les espaces les plus en hauteurs. Le paysage urbain donne une impression de 
« nébuleuse urbaine ».  
 

Stries boisées vallonnées et 
bocage 

Pentes boisées soulignant 
les lignes de crêtes 

Versants des montagnes boisées 

Coteaux végétalisés 



 

 

 
Cayolar et clos à brebis dans le Soule (CAPB) 

 

 
Paysage urbain de Sainte-Engrâce (Géoportail) 

 

Certaines maisons ou fermes sont d®grad®es du fait de la vacance sur lôensemble du territoire. 
Toutefois, celle-ci apparait principalement dans des secteurs urbains denses et importants, 
notamment à Mauléon-Licharre. Dans le paysage, cette vacance ne se ressent pas de la même 
manière partout. En fonction de la taille et de la densité urbaine des communes, la perception 
de la vacance nôest pas la m°me. Dans les communes ¨ lôurbanisation peu dense et ®gren®e, 
la vacance sôobserve par des ruines et des b©timents dégradés.  

 

  



 

 

Habitat abandonné en Soule (Source : atopia)  

 

Le nombre de zones dôactivit®s est important tout au long du Saison, avec une concentration 
marquée au niveau de Mauléon-Licharre aux entr®es de ville Nord et Sud. Ces zones dôactivit®s 
constituent des « points noirs » dans le paysage. La plupart ont été aménagées déconnectées 
des codes architecturaux et urbains traditionnels, se rapprochant davantage dôun mod¯le 
standardisé en taule, de grande dimension, et où la place du piéton est absente. Ce sont des 
espaces à part, peu connectés au reste du tissu urbain et qui laissent une impression dôhostilit® 
o½ le pi®ton nôa pas sa place. 

 

 
Entrées de villes et de villages types sur le territoire (Source : atopia)  

 

 



 

 

 

 
Bâtiments industriels sur la plaine alluviale du Saison (atopia) 

 

 

Paysage artificialisé (OCS 2015, Bdtopo, atopia) 

 

  



 

 

Structure s de motifs paysagers  
 
 
Par une première lecture sensible , ce territoire se décline à travers une grande 
diversité paysagère  associ®e aux pratiques de lôhomme et ¨ lôusage des ressources 
naturelles. La terre, lôeau et les for°ts ont depuis longtemps ®t® exploit®s par les 
habitants, jusquô¨ apporter et configurer au paysage des motifs et des singularit®s. 

 

 

 
LÉGENDE CARTE SENSIBLE PAYSAGÈRE 

 

PAYSAGE DE PLAINES ET COLLINES  

10. La basse vallée du Saison 

11. Les collines bois®es entre Saison et Gave dôOloron 

PAYSAGE DE MONTS ET MASSIFS 

15.B. Les Massifs des Arbailles 

16. Les collines et les premiers sommets Souletins 

17.A. Grandes h°traies et estives dôaltitude dôIraty 

17.B. Grandes h°traies et estives dôaltitude de Haute Soule 



 

 

 

 

1.  Les typologies paysagères déclinées  
 

Deux séquences paysagères sont identifiées sur le territoire : les plaines et collines au Nord 
du territoire, entaillées par la vallée du Saison, et les montagnes au Sud. 

 

¶ Les collines et les plaines pâturées au Nord 

 

Les paysages sont assez larges et plats, ouverts et encadrés de versants collinaires très 
végétalisés, desservis par de petites routes ouvrant sur un champ de vision imprenable et 
donnant paradoxalement le sentiment fort dôisolement.  

Lôoccupation est ¨ dominante agricole, ponctuée de boisements composites dont la densité et 
les essences varient en fonction de la proximité avec les zones urbaines, la nature des sols et 
du sous-sol (calcaire ¨ lôargilo-siliceux). 

Un système bocager dense quadrille les espaces de prairies et traduit  la présence de plusieurs 
motifs spécifiques : les haies, les arbres isolés, les bosquets éparses. Les paysages bocagers 
sont de plusieurs types, avec des motifs de haies très différents : des haies plutôt denses et 
stratifi®es dôarbres et dôarbustes et des haies davantage fines, morcel®es et constitu®es dôune 
rangée arbustive ou arborée. 

A mesure que lôon progresse vers le nord, le paysage passe dôune dominante dô®levage bovin 
et ovin à des cultures céréalières, principalement du maïs, très présentes aux abords des cours 
dôeau, en particulier le long du gave du Saison. La pr®sence de silos ¨ maµs et les déclinaisons 
céréalières sont proprement des motifs associés à ce paysage. Toutefois, ce nôest pas le cas 
vers lôEst, o½ le paysage se caract®rise par des vallons bois®s denses et un syst¯me de bocage 
important.  

La répartition ponctuelle et hasardeuse des exploitations agricoles est issue dôune disposition 
urbaine historique de l'habitat en «  nébuleuse ».  

Ces plaines et collines sont rythmées par la pr®sence de nombreux cours dôeau, qui constituent 
des transitions dôun paysage ¨ lôautre. Les vall®es alternent entre habitations et v®g®tations, 
offrant des cours dôeau tant¹t sauvages et tant¹t canalis®s. Entre chacune dôelles, lôagriculture 
domine ainsi que des boisements, quadrillés par des systèmes de haies. 

 

 
Paysages collinaires (atopia) 



 

 

 
Le Gave du Saison à Tardets (atopia) 

 

Fond de vallée du Saison à Gotein-Libarrenx (atopia) 

 



 

 

 
Motifs agricoles récurrents dans le paysage (atopia) 

 

 

 

Paysage des plaines alluviales cultiv®es et des coteaux bois®s du Saison pr¯s dôEsp¯s-
undurein (atopia) 

 

 

 

 

 



 

 

¶ La haute montagne au Sud 

 

Ce paysage se décline en trois grands sous-paysages : la vallée escarpée, la montagne haute 
au Sud et les moyennes montagnes au centre. Structurée par la limite naturelle de la chaîne 
pyr®n®enne au sud et les reliefs moins marqu®s du pi®mont au nord, lôorganisation paysag¯re 
globale se structure par trois étages paysagers principaux : 

 

- les fonds de vallées voués aux cultures et prairies de fauche et de boisement. Ce 
paysage est praticable, ouvert la plupart du temps, constitué de maisons et 
dôexploitations agricoles. Les motifs r®currents correspondent aux brebis, ¨ la foug¯re 
qui apporte cette couleur rousse caractéristique, les systèmes de haies et les cours 
dôeau sinueux et discrets. 

 

- les espaces intermédiaires sont occupés par des pâtures de bas-versants, des bocages 
et des bordes, de la forêt dense (chênaie, hêtraie et hêtraie -sapinière) et les hautes 
granges. Ce paysage de pente, attire le regard, se ferme puis sôouvre. 

 

- Les espaces dôaltitudes sont occupés par la lande de pelouses basses et hautes, les 
for°ts de pins ¨ crochets, les lacs dôaltitude, les falaises abruptes et les sommets 
rocheux, voire les combes enneigées pour les pics les plus élevés. La haute Soule est 
certainement la zone la plus naturelle et végétale du pays-basque. Les paysages 
alternent entre des gorges profondes et des sommets élevés comme le Pic d'Orhy qui 
culmine à 2017 m. Les torrents et rivières ont également façonné ce relief en creusant 
des gorges et des canyons. Les plus célèbres sont certainement les Gorges de 
Kakuetta.   

 

La vie dans les montagnes en Soule est rythmée par les saisons et par le pastoralisme. Cette 
tradition est encore fortement ancrée dans la vie des souletins. Chaque année, en mai et juin, 
ont lieu les transhumances des troupeaux pour monter vaches et brebis dans les prairies 
d'estives.  

 

 
 



 

 

 
 

 
Série de paysages de montagne en Soule (atopia) 

 

 

Schéma paysager de la haute montagne (atopia)  


























































































